
599§ II- LETTRES, N°467 3- A DIVERS

DESTINATAIRES, N°225
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Ce 26 Août 1868

Monsieur et ami,

La Révérende Mère Prieure va vous donner 
quelques nouvelles de rua santé qui s'améliore, par- 
eequ'elle le peut mieux que moi, mais je ne laisse-
rai point partir sa lettre sans vous dire, d’un élan 
du coeur, combien je suis profondément touché de vo-
tre si sincère si généreuse sympathie, et dont j’ai 
d’autant plus le droit de m’étonner qu’il ne m’a ja-
mais été donné de vous voir, ce que je désire vive-
ment, ni, ce que je regrette le plus, de vous être ja-
mais utile en quoi que ce soit. Je prie Dieu que ce 
double bonheur me soit accordé quelque jour

Croyez, bien cher Monsieur et ami, que mes 
sentiments grandissent -à- en proportion des vôtres, que 
vous avez dans la reconnaissance de la Maison de Bé-
thanie d’abord, puis, dan plus particulièrement, dans 
l’intime de mon coeur et de mon ame, une place que vous 
ne perdrez jamais.

Ce eue je vous dis tout simplement je vous 
nrï e de le répéter à Madame Transon, avec une égale 
for ce * en tout ce que les convenances vous permettront.

» nieu mon bien cher ami, comptez toujours 
sur une paît particulière dans «es pauvres prières,



fr< M. Jeaa-Tnc
aû J°s. Iataste

des Prêch.

Tout à w 6 00
TOua 4« eoeur ,

I

(a) lettres illisibles.
(b) note au verso.

1

ne pourrez-vous nous donner votre nouvelle adresse 
ni nous xxxxx (-)xx ? (a)

(b)


